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Rita OUELLET

Au Centre de santé et de services sociaux de Matane,
le  11  mai  2011,  à  l'âge  de  91  ans,  est  décédée
madame  Rita  Ouellet,  épouse  de  monsieur  Eugène
Lévesque.  Elle  demeurait  à  Matane  et  autrefois  à
SaintDamase.
 
Elle  était  la  fille  de  feu monsieur  Louis Ouellet  et  de
feu dame Eugénie Turcotte.
 
Outre son époux Eugène, madame Ouellet laisse dans
le deuil, ses enfants :  JeanGuy (Pâquerette), Odette
(Michel), Monique et Gervais, ses petitsenfants Yves,
René,  Joël,  JeanFrançois,  Éric,  MarcAndré,
Guillaume,  Sébastien  et  André,  ses  arrièrepetits
enfants  Audrey,  Laurence,  François  et  Camille,  sa
soeur  Juliette,  ainsi  que  de  nombreux  parents  et
amis(es).
 
L'a précédée son fils Claude.
 
La famille recevra les condoléances à la 
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le vendredi 13 mai de 19 h à 22 h. 
 
La célébration commémorative aura lieu en l'église de
SaintDamase, le samedi 14 mai à 14 h. 
 
Samedi  jour  de  la  célébration,  la  Maison
commémorative ouvrira à compter de 12 h.
 
L'inhumation aura lieu au cimetière de SaintDamase.
 
Ceux  et  celles  qui  le  désirent  peuvent  envoyer  des
marques de sympathie ou faire un don à la Fondation
de l'hôpital de Matane, par l'entremise de l'hôtesse au
salon.

Hommage à Mme Rita OUELLET LÉVESQUE

MAI 2011
 
Je  me  fais  la  porteparole  de  la  famille  pour
l'éloge de maman Rita.
 



  Narrer  la  vie  d'une  personne  en  quelques
minutes  peut  relever  d'un  véritable  exploit,
surtout celle d'une maman.
 
  Neuvième  d'une  famille  de  onze  enfants,  elle
était la dernière d'une lignée de sept filles.
 
 En 1938, elle débute comme enseignante dans
le village voisin de son milieu familial et fait ainsi
la  connaissance  de  celui  qui  deviendra  plus  tard
son époux.
 
  De  cette  union  naissent  cinq  enfants  et  à  leur
5ième  anniversaire  de  mariage,  le  2ième  fils
Claude  vient  agrandir  la  famille  et  décède  en
juillet 1980.
 
  Et  la  vie  continue.  En  1963,  un  grand
changement  survient  dans  leur  vie  en  faisant
l'acquisition  du  magasin  général  de  Saint
Damase.
 
 Femme de tête, de coeur et de générosité, elle
a su mener à bien la gérance de ce commerce et
ce,  jusqu'en mars 1986. À  une  certaine  période,
les  randonnées  en  motoneige  du  vendredi  soir
étaient  très  prisées,  ainsi  que  les  nombreuses
soirées au Club des raquetteurs en compagnie de
leurs  parents  et  amis.  Ce  fut  une  époque
heureuse qu'ils se plaisaient à nous raconter.
 
  Mariages  et  naissances  de  neuf  petitsenfants
les  comblent  de  joie,  mais  l'arrivée  de  deux
arrièrepetitesfilles  :  Audrey  et  Laurence,  les
ravissent.  Rita  a  su  profiter  de  leur  présence
pendant quelques années, ce qui ne fut pas le cas
pour François et Camille.
 
  Malheureusement,  la  maladie  d'Alzheimer
s'installe progressivement et en 2006, sa santé se
détériore  rapidement  et  elle  passe  en
hébergement.  Nous  voulons  rendre  hommage  à
Mme Lise Tétreault et à son équipe pour tous les
soins  prodigués  avec  tant  de  générosité  et  de
compassion. Malgré tout, cette période en fut une
de sérénité pour elle.
 
 Maman fut un exemple pour nous ; outre la vie,
l'éducation  et  l'instruciton,  il  constitue  le  plus
précieux testament qu'elle nous a légué.
 
 Vos chers petitsenfants, tous des garçons, ont
profité de vos nombreuses gâteries qui entreront
dans le trésor de leurs souvenirs.



 
  Femme  fière,  rieuse  et  chaleureuse,  elle  était
présente  à  chacun  d'entre  nous.  Jusqu'au  bout,
elle aimé et elle a été aimée.
 
  Nous  sommes  convaincus  que  les  nombreux
parents  l'ont  accueillie  dans  leur  cité  céleste,  où
elle  fait  la  joie de ceuxci par son sourire et son
humour.
 
 Maman soit assurée que nous suivrons le sentier
du  devoir  et  nous  vous  conserverons  dans  nos
coeurs  aimants  car,  comme  dit  le  poète  :  «Le
souvenir  est  un  pain  que  l'on  goûte,  quand  des
beaux jours, les festins tristes et doux ont cessé.
 
 En ce mois de mai, ses yeux ont vu la gloire de
Dieu, c'est  l'essentiel de la vie et toute sa vie  l'a
préparée à cet instant d'éternité et pour l'éternité.
 
 Au revoir, douce maman 
 
Ton époux,  tes  enfants,  tes petitsenfants  et  tes
arrièrepetitsenfants.
 
 
 


